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Nouvelles familles de l’Apei, 
qui êtes-vous ?



EDITO
Drôle d’époque !

Nos liens sociaux sont chamboulés. Le moindre mariage est reporté, 
les fêtes de famille sont annulées, les deuils même sont précipités et 
vécus en petit comité. La moindre fièvre nous isole alors qu’il faudrait 
qu’on nous cajole. Les opérations chirurgicales sont différées car se 
soigner serait un danger... Quant aux réunions, elles se tiennent sans 
même se rencontrer ! Au point que notre Assemblée Générale, pour la 
première fois depuis 62 ans, n’a pu se tenir. 

Nos codes sociaux sont bouleversés. Le vivre ensemble aujourd’hui se 
conçoit masqué. Toute proximité se conçoit comme un danger. Et que 
dire de cette étrangeté qui consiste, pour se saluer, à se choquer les 
coudes au creux desquels on nous conseille par ailleurs d’éternuer ? 

« Tout fout le camp… » chantait Mouloudji, s’empressant d’ajouter : « ou c’est peut-être 
moi qui vieillit ? ». Alors, si la morosité commence à s’installer autour de vous : feuilletez 
Yepa ! et votre sourire reviendra.

Partout dans l’association on retrouve détermination, constance et courage. Les nouveaux 
projets foisonnent. Découvrez la vie des Pôles, tout au long de l’été et depuis la rentrée. 

Pour être certains que notre association reste jeune, ouverte et tournée vers l’avenir, Yepa 
! donne, dans ce numéro, Carte Blanche aux « nouvelles familles » : celles qui sont accueil-
lies ou accompagnées par l’association depuis moins d’un an. Qui sont-elles ? Comment 
sont-elles arrivées ? Qu’attendent-elles de l’association et de ses membres ? Mais surtout 
: que perçoivent-elles de la dimension « parentale » et du rôle qu’elles ont à jouer pour 
construire une association qui, demain, répondra à leurs attentes ?

Et notre Vie Associative ? Comme chaque année en Octobre, l’Opération Brioches et 
la collecte occupent nos bénévoles. Cette année, de nouvelles modalités ont été mises 
en place avec nos partenaires directement dans les boutiques, nous avons développé le 
don en ligne et diffusé 12 000 enveloppes « T » ! Chacun d’entre vous peut nous aider 
en sollicitant son entourage afin que notre campagne de dons permette de financer La 
Mascotte en 2021. Plus que jamais, nous avons besoin de vous !

Et puisque nous sommes aussi dans une démarche dynamique de construction, nous 
sommes heureux de vous présenter notre nouveau projet associatif 2020-2025. Il rap-
pelle notre conviction humaniste, fixe nos valeurs associatives et affiche notre volonté de 
partage et d’ouverture. Vous pouvez le télécharger sur notre site internet. Surtout n’hési-
tez pas à le commenter. Toutes vos remarques sont bienvenues.

Bonne lecture !

Jacques 
Brelot

Président

Thomas 
Delreux
Directeur 
Général
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Cette année, l’AG nationale de l’Unapei s’est 
tenue à distance et en direct. 

Le Président Luc Gateau, est revenu sur la 
crise qui « nous a permis de rappeler publi-
quement le sens de notre mouvement et ses 
valeurs : Unis et Solidaires », tout en insistant 
sur le manque de reconnaissance envers le 
personnel médicosocial.

Ce moment était l’occasion de revenir sur la 
campagne annuelle du mouvement « J’ai pas 
école ».
L’Unapei réaffirme aussi son engagement 
dans l’égalité face à l’accès aux soins et à la ci-

toyenneté. Ces éléments font partie d’une dé-
marche plus globale d’autodétermination qui 
engage les élus, les personnes accompagnées 
et les professionnels. 

D’abord journaliste pour la télévision, Stéphanie 
Pillonca a depuis réalisé plusieurs documen-
taires et films. Son dernier long métrage était 
diffusé sur M6 à la rentrée. « Apprendre à t’ai-
mer » raconte le parcours d’un couple à la nais-
sance de leur fille, lorsqu’ils découvrent qu’elle 
est porteuse de trisomie 21. 

POURQUOI LE HANDICAP ? 

C’est après avoir rencontré une jeune femme 
qui avait fait de sa vie un défi après s’être re-
trouvée en fauteuil que Stéphanie Pillonca a 
réalisé son premier court-métrage sur le handi-
cap : « Je marcherai jusqu’à la mer ». 

Par la suite, elle décide de traiter le sujet de 
l’amour chez les personnes en situation de han-
dicap sous le prisme de la danse. Dans le docu-
mentaire « Laissez-moi aimer » elle suit la vie 
sentimentale de danseurs porteurs de handi-
cap dans une compagnie, où personnes valides 
et en situation de handicap ne font qu’un. 
« On colle trop souvent une étiquette à ces per-
sonnes, “le garçon qui a ceci”, “la fille qui a cela”, 
et on fait parler les autres à leur place : les mé-
decins, les parents. Je ne voulais ni déterminer 
ces individus, ni fermer des portes », explique la 
réalisatrice à Télérama (25.09.19).

PORTER LE HANDICAP A LA TELEVISION
 
Lors du tournage de son précédent film, Sté-
phanie Pillonca s’intéresse à la trisomie 21. 
Pour ce travail, elle rencontrera plus d’une tren-
taine de familles et de personnes porteuses de 
trisomie. 

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE Unapei

STÉPHANIE PILLONCA PORTE 
LE HANDICAP AU PETIT ÉCRAN
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« Ce film défend une 
cause et met en avant 
l’amour, envers et 
contre tout. On peut 
tous renaître de ses 
cendres et se relever, 
c’est ce que j’essaie de 
raconter. », Le Figaro, 
(08.09.2020).

Pour autant, la réali-
satrice a souhaité traiter ce sujet sans pathos, 
avec force et retenue, notamment sous l’angle 
du père.
Stéphanie Pillonca souhaitait en faire un téléfilm 
pour donner plus d’immédiateté à son sujet et 
toucher un public le plus large possible. Pari 
réussi, « Apprendre à t’aimer » a réuni près de 4 
millions de téléspectateurs. 

Retrouvez son prochain film « C’est toi que j’at-
tendais »  au cinéma le 23 décembre 2020.

Mais l’autodétermina-
tion ne peut se faire sans 
égalité d’accés à  l’infor-
mation. C’est pourquoi 
un projet en collabora-
tion avec Facebook et 
l’Inria est en cours. 
CAP FALC permettra 
de déployer la transcription en FALC dans les 
ESAT.



Depuis bientôt un an, l’Apei de Lens et environs 
propose un service d’aide aux familles et aux ai-
dants. 
Ce service s’adresse à toute famille et aidant 
d’un proche en situation de handicap résidant 
dans la Communauté d’agglomération de 
Lens-Liévin.  
Détaché des établissements et services, il est 
basé au siège de l’association et est unique-
ment dédié aux familles et aidants, qu’ils soient 
ou non liés à l’association.
                                                                        
Il propose : des rencontres individuelles (ac-
compagnement administratif, soutien aux dé-
marches, orientation…), des réunions d’infor-
mation ou encore des cafés conviviaux entre 
familles et aidants.

Depuis septembre, le service s’est agrandi pour 
accueillir Sabrina DUMEZ, psychologue, qui 
propose des séances individuelles de soutien 
psychosocial à destination des familles et ai-
dants.

Qu’est-ce que c’est ? 

Décliné sous forme d’entretiens individuels (ré-
alisés à domicile ou au siège dans un lieu neutre 
et confidentiel), ce soutien peut aller jusqu’à  
5-6 séances par personne. C’est un suivi qui a 
pour objectif d’apporter une première écoute 
et un soutien du parent et de l’aidant, pour en-
suite pouvoir l’orienter vers d’autres partenaires. 

SABRINA DUMEZ, PSYCHOLOGUE

En tant que psychologue, je souhaite proposer 
aux familles et aux proches de personnes vivant 
avec un handicap un moment qui leur est dédié. 

Quand un aidant se sent mal intérieurement, 
démuni, que les choses paraissent de plus en 
plus difficiles, quand l’épuisement pointe ou est 
bien installé, l’idée est qu’il puisse se dire que 
quelqu’un est là pour lui, pour l’écouter, pour 
être médiateur, pour l’accompagner dans son 
cheminement.

Nous souhaitons que chacun y ait accès 
facilement, d’un simple appel, sans avoir 
l’impression de « voler » du temps de prise en 
charge, parce qu’il parle au psychologue qui 
exerce dans l’établissement qui accueille son 
proche.

Vous avez besoin d’informations ? 
Vous souhaitez prendre rendez-vous ? 

Contactez le service pour pouvoir 
bénéficier de ce soutien psychosocial :

Service Aide aux Familles et Aidants
aideauxaidants@apei-lens.org 

Tél : 03 21 79 16 39

AC
TU

A
LI

TÉ
S

UNE PSYCHOLOGUE À L’ÉCOUTE DES 
FAMILLES ET AIDANTS DU TERRITOIRE
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UNE SALLE POUR ACCUEILLIR
LES FOOTBALLEURS

UNE CONSEILLÈRE EN INSERTION 
PROFESSIONNELLE REJOINT LE SAMO

PERMANENCES DU CENTRE 
RESSOURCES AUTISMES

Au regard de la diversité des attentes 
exprimées par bon nombre de per-
sonnes accompagnées lors de leurs 
admissions au service, il était temps de 
recruter un C.I.P.
C’est désormais chose faite ! 
Depuis septembre, Sandrine Leclercq 
apporte son expertise dans le do-
maine professionnel pour mieux ré-
pondre aux attentes des personnes 
accompagnées dans leur projet pro-

fessionnel.

Ses missions : 
• Aider les personnes à construire 

leur projet professionnel
• Mettre en lien les personnes avec 

des employeurs
• Favoriser le maintien dans l’emploi
• Développer et favoriser les liens 

avec l’ensemble des partenaires de 
l’emploi.
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Depuis début septembre 2020, le service  
des  sports  de la ville de Lens  permet au 
Foyer d’hébergement d’occuper  à nouveau 
la salle Tetelin de la Grande Résidence. En 
effet, malgré la crise sanitaire, grâce à la 
collaboration des acteurs municipaux et de 
l’équipe éducative du foyer, nous avons pu 
valider un protocole sanitaire répondant à 
l’exigence du gouvernement. 

Grâce à cette action, l’association LOOS ON 
DIT CAP peut continuer ses entrainements en 
toute sécurité. Hébergée initialement au sein 

du club de football de Saint-Maurice, cette 
association a pour objectif de rendre le sport 
accessible à tous, notamment via le foot. Une 
grande majorité des adhérents vit au foyer 
d’hébergement « Les Horizons » de Lens. 

Partenaire du SAMSAH Relais TED avant 
même son ouverture, le Centre Ressources 
Autismes (CRA) du Nord-Pas-de-Calais a 
repris ses permanences dans les locaux du 
SAMSAH Relais TED (12 rue du Pourquoi Pas 
à Lens).

Depuis le mois de septembre, Hélène 
STIEVENART (correspondante locale du 
CRA) reçoit les personnes avec TSA, leurs 
familles, les associations, les établissements ou 
structures qui auraient besoin d’informations, 
pour écouter, évaluer, orienter et soutenir 
les personnes dans leurs demandes en lien 
avec les TSA. Elle s’appuie sur le réseau de 
partenaires pour réfléchir et construire des 
réponses collectives. 

Les permanences ont lieu un mardi par mois 
de 14h à 16h30. Les prochaines auront lieu : le 
10/11/2020 et le 08/12/2020.

C’est aussi la possibilité, pour les particuliers 
comme les professionnels, de bénéficier d’un 
service de prêt de documents du centre de 
documentation du CRA à partir du catalogue 
en ligne : https://cra-npdc.centredoc.fr suite à 
une inscription annuelle gratuite (chèque de 
caution demandé).

Informations et prise de rendez-vous auprès 
de Mme STIEVENART 

par téléphone au 03.20.60.36.05
 ou par mail h.stievenart@cra-npdc.fr
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A LA DÉCOUVERTE DU SESSAD
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Le SESSAD est heureux d’accueillir 18 
nouveaux enfants. Septembre fut pour 
les enfants, les familles et professionnels, 
une période pour faire connaissance et se 
découvrir.

Chaque professionnel a pu être présenté 
à l’ensemble des parents et des enfants 
au travers de visites individuelles : visite 
du SESSAD, présentation du matériel, 
explications sur l’accompagnement…

Ce début d’année, nous a aussi permis 

d’échanger avec nos partenaires, de faire 
connaissance avec de nouveaux enseignants.
Une nouvelle dynamique de travail se met en 
place progressivement. L’année va être riche 
en échanges, partages et émotions.

INCLUSION AU COLLÈGE SAINTE-IDE

Mattéo, est-ce que 
tu sais ce que tu vas 
faire au collège ?
Je vais faire des 
mathématiques, de 
la géographie et du 
sport. Ce sera tout.

Est-ce que tu penses 
que ce sera comme 
en scolaire avec

Depuis quelques années, l’IME travaille en 
partenariat étroit avec le collège Sainte 
Ide de Lens et notamment avec une classe 
de 5ème dénommée « Citoyens du Monde 
». Ces élèves travaillent toute l’année sur le 
thème de la différence, avec la réalisation de 
projets axés sur l’humain. 

Cette classe a pour objectif de changer 
le regard porté sur les différences et de 
sensibiliser les élèves, qui s’impliquent 
également dans l’éco-citoyenneté. Leur 
action est dirigée vers les aux enfants du 
Burkina Faso et leur permet de rencontrer 
des personnes âgées, des enfants porteurs 
de handicap ou d’une maladie. 

Ce partenariat passe par des échanges avec 
l’IME Malécot et un EHPAD mais surtout par 
des activités communes entre les élèves 
du collège et les enfants de l’IME. Si cette 
expérience est toujours très positive de 
part et d’autre, elle va prendre une forme 
encore différente cette année avec un projet 
d’inclusion au sein de la classe pour un jeune 
de l’IME, Mattéo. 

Il va pouvoir faire connaissance avec ses 
camarades de classe début octobre et ira en 
classe avec eux, chaque jeudi matin.

Bruno et en sport avec Mohamed, à l’IME ?
A l’IME, il y a la trottinette et le vélo. Au collège, 
j’espère faire du roller.
En mathématiques à l’IME, j’ai des petits cubes 
pour les unités, les dizaines, les centaines et 
les milliers. Au collège, je pense que ce sera 
pareil.

Qu’est-ce qui va changer d’autre ?
Ça va changer pour les camarades de classe.

Est-ce que tu as autre chose à dire ?
Je vais bien travailler au collège.
Et après on changera de collège, on fera 
comme ma sœur Mégane, ce sera un lycée. Il 
faudra prendre le bus Tadao numéro 11.

Mattéo nous raconte ce qui l’attend
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UNE BELLE INTÉGRATION 

UN CARPORT À L’ATELIER 
MÉTALLURGIE

Le 23 septembre 2020, le carport de l’atelier 
métallurgie est réceptionné.  Monté au cours 
des mois de juillet-août, il offre aujourd’hui une 
surface de stockage abritée supplémentaire de 
220 m2 à cet atelier de construction récente ! 

L’ENTREPRISE ADAPTÉE A 
DÉMÉNAGÉ

Pour des raisons de restructuration, la Française 
de Mécanique n’est plus en mesure d’accueillir 
l’Entreprise Adaptée sur le site de DOUVRIN. 
Fin aôut 2020, l’équipe a donc rendu les clés 
de son local historique, pour s’implanter 
provisoirement, mais de manière organisée, sur 
le site de la rue du Pourquoi Pas. 

LE SECTEUR BLANCHISSERIE 
S’ÉQUIPE !

L’achat en juin 2020 d’une sécheuse-
repasseuse pour linges plats permet à 
l’activité blanchisserie de se positionner sur 
de nouveaux marchés internes et externes. Le 
professionnalisme de cette équipe motivée et 
dynamique a permis d’ajouter notamment à la 
liste de ses clients le restaurant du Louvre Lens 
et la Marelle ! 

Matthias, jeune homme autiste 
accompagné par l’IME Malécot, 
a réalisé plusieurs stages en 
Sous-Traitance Industrielle au 
sein de l’ESAT depuis mai 2019. 

L’équipe dédiée aux TSA 
(Troubles du Spectre Autis-
tique) a veillé à ce que l’accueil 
soit adapté à Matthias, tant par 
l’aménagement de son temps 
de travail, que par un accompa-
gnement spécifique :
• Création d’un poste de tra-

vail TEACCH par son moni-
teur Christophe G.,

• Time Timer,

• Supports visuels, 
• Sensibilisation aux TSA de 

ses encadrants et collègues 
travailleurs.

Matthias a intégré l’ESAT à 
temps partiel depuis sep-
tembre 2020. En parallèle, il ré-
alise des activités à la Mascotte 
les lundi et mardi. Matthias dit 
aimer venir au travail.
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MARELLE LAND !
Comme chaque été, 
de nombreuses activités et jeux ont animé la Marelle.
Cette année le foyer s’est transformé en MarelleLand :
On y trouvait différents espaces à thèmes, un restaurant, une plage…
Ce qui a permis de mettre en place beaucoup d’animation à la Marelle.
Il y avait même une mascotte.

Les jeudis matins, des défis opposaient les différentes unités.
Les arbitres de ces défis étaient… les parents !
Les parents choisissaient les gagnants en votant sur internet, 
sur le blog de la Marelle.

UNE NOUVELLE PROMENADE AUTOUR DE 
LA MARELLE 

Des travaux ont eu lieu cet été à la Marelle.
Un chemin de 500 mètres a été aménagé autour du foyer.
Le chemin est adapté.
Il permet de s’y balader à pied, en fauteuil et à vélo.
Les habitants et les parents ont beaucoup de plaisir à s’y 
promener.
Des aménagements, comme des bancs ou des parterres 
de fleurs,
vont bientôt rendre la promenade encore plus agréable.

9WWW.APEI-LENS.ORG
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WORLD CLEANUP DAY : 
MOBILISATION MONDIALE, 
CITOYENNE ET ENVIRONNEMENTALE

ON MET DE LA COULEUR AU SAJ
Au SAJ, on est rentrés de vacances le 1er septembre ! 
Ça nous a fait du bien de revoir les copains car 
certains n’étaient pas revenus depuis le 16 mars.

Dans les salles du SAJ, on ne peut pas être nombreux, 
on est en petits groupes et le midi, on va manger chez 
les amis des Glycines. Merci à eux de nous accueillir !

On a fait notre planning pour l’année, mais certaines 
activités ne reprennent pas tout de suite.
On en a par exemple profité pour faire une belle pancarte pour nos animaux ou recommencer
 « La voix du SAJ », notre journal !

Sinon, il y a un nouveau professionnel au SAJ, c’est Mustapha, notre animateur socio-culturel. 
Avec lui, on va s’éclater à faire de super vidéos que vous pourrez voir sur notre page Facebook, 
n’hésitez pas à vous abonner !

Je m’abonne au Facebook du SAJ

Dans le cadre de l’année du développement 
durable, les habitants du foyer Les Glycines 
ont participé à la journée mondiale du 
nettoyage  de notre planète.

Avec les habitants de Grenay et en partenariat 
avec le supermarché Match, les citoyens de la 

commune ont mené la vie dure aux détritus 
en tous genres.

Cette opération, s’est achevée par un pot 
de l’amitié offert par Match à l’extérieur du 
magasin. Un bel exemple d’éco citoyenneté 
tout en respectant les gestes barrières !
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Crise sanitaire oblige, l’opération brioches 
a revêtu cette année une forme particulière. 
Pour éviter toutes manipulations et 
protéger nos bénévoles, les ventes ont 
eu lieu directement en magasins avec un 
paiement en caisse. 

Vous avez pu acheter les brioches au Leclerc 
de Loison-sous-Lens, à l’Intermarché de 
Loos-en-Gohelle, au Match de Grenay, 
La Bruxelloise ou encore chez Monsieur 
Jeanson, Pâtissier à Lens.
L’Apei de Lens et environs remercie 
chaleureusement ces enseignes pour 
avoir su s’adapter au contexte et pour 
leur soutien à notre action, ainsi qu’aux 
centaines de personnes qui ont dégusté 
cette formidable brioche solidaire.

Les bénéfices de ces ventes permettent de 
financer le service des Retraités d’ESAT qui 
accompagne chaque année 50 personnes 
dans leur quotidien et lors de moments festifs 
pour rompre l’isolement.

OPÉRATIONS BRIOCHES

La collecte annuelle 
au profit du ser-
vice associatif La 
Mascotte, nous per-
met d’accompagner 
plus de 40 per-
sonnes en attente 
de solution adaptée. 

Merci de votre sou-
tien et de votre soli-

darité qui cette année comptent plus en-
core !

Tout comme l’Opération brioches, la Se-
maine de la Solidarité a dû s’adapter au 
contexte actuel. Nos bénévoles si engagés 
chaque année, n’ont pas pu faire de porte 
à porte ou de collecte sur la voie publique. 
L’association a donc misé sur le don en 
ligne et l’envoi d’enveloppes T qui évitent 
tout déplacement. 

SEMAINE DE LA 
SOLIDARITÉ

VIE ASSOCIATIVE

ASSEMBLÉE 
GÉNÉRALE 2020

Chers adhérents de l’Apei de Lens et 
environs,

La crise sanitaire a rendu impossible la te-
nue de notre Assemblée Générale annuelle. 
En effet, le 28 Septembre, date annoncée 
depuis plusieurs mois, nous n’avons pas été 
autorisés à réunir plus de 30 personnes alors 
que notre association compte 500 adhé-
rents.

Nous le regrettons, mais au-delà des obliga-
tions légales,  préserver la santé et la sécuri-
té de chacun était primordial et nécessaire.

Nous étudions actuellement tous les moyens 
pout tenir cette assemblée statutaire, plu-
sieurs scénarios sont envisagés. Nous infor-
merons nos adhérents des modalités de par-
ticipation dans les meilleurs délais.
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DE NOUVEAUX PROJETS À LA MASCOTTE
A la Mascotte, depuis le Mardi 1er Septembre, tout le monde doit porter un masque toute la 
journée, sauf quand on mange ou on boit, car à table on est séparés.

C’est une période un peu spéciale, mais tout le monde respecte.

Il y a eu des travaux dans le bureau et la salle de bain. 
Ça fait du bien un petit rafraichissement !

Bientôt, on va continuer en mettant nous-même en peinture le couloir.

On va aussi mettre en ligne notre Facebook, pour communiquer et mettre des photos des 
actualités de la Mascotte, comme les copains des Glycines et du SAJ.

On souhaite aussi la bienvenue aux nouveaux qui viennent de nous rejoindre.

L’OPÉRATION BOUCHONS REDÉMARRE
Début Septembre, le défi est de taille alors 
que le volume de bouchons augmente. 

Plus de 6 tonnes de bouchons attendent 
leur seconde vie. L’usine qui rachetait nos 
précieux « bouchons » a abandonné ce 
type de produit.

Pour ajouter à cet évènement, nous devons 
aussi prévoir un nouveau lieu de stockage 
et de tri qui se trouvait précédemment à la 
petite maison des Goélands.

Mais nos bénévoles sont bien là et prêts à 
relever le défi.

Aujourd’hui, nous avons trouvé un nouveau 
partenaire, NOREVAL, pour traiter les bou-
chons et c’est déjà 3 tonnes qui ont pu être 
livrées à Haubourdin.

Jean Claude, Nadine, Jean Marie, Sylvie, 

Bernard, Thierry, Jean Luc, Annie, Maxime, 
Gilbert et Frédéric ont retroussé leurs 
manches pour faire durer cette action si 
symbolique et qui a su apporter un soutien 
à différents projets de l’association.

Demain, nous emménagerons dans un 
local adapté à cette activité et un groupe  
de personnes accompagnées du SAJ 
Domaine des écureuils pourront nous 
donner un sérieux coup de main.

L’aventure continue !
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PROJET ASSOCIATIF 2020 - 2025 : 
POURSUIVRE NOTRE CHEMIN ET ALLER 
TOUJOURS PLUS LOIN
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L’écriture d’un Projet Associatif est un tra-
vail de bilan et de projection sur les actions 
de l’association. De nombreuses personnes 
concernées par ce document, qui nous sert 
de feuille de route pour les 5 prochaines 
années, a pu y contribuer. 

Ces deux années de travail sont le fruit 
d’une collaboration entre parents, per-
sonnes accompagnées et professionnels. 
Bernard Benattar sociologue et Bertrand 
Hagenmüller, philosophe, ont accompagné 
la réflexion du groupe en posant un regard 
extérieur sur l’association. 

Le Conseil d’Administration a retenu trois 
challenges à relever d’ici 2025 :

 Pérenniser notre dimension associative et 
militante en favorisant la connaissance de 
l’Apei grâce à ses parties prenantes et ses 
actions associatives, notamment auprès de 
futurs partenaires.64,51 €

 Accompagner les personnes dans leur 
pouvoir d’agir en leur donnant les moyens 
de connaître leurs droits et en agissant 
pour leur inclusion dans la cité.  1 

022,95 €
 Développer des parcours inclusifs et mo-

dulaires en soutenant les familles et les ai-
dants et en poursuivant la transformation 
de notre offre. 

Pour relever ces défis collectifs, l’Apei de 
Lens et environs souhaite inclure les parte-
naires à part entière. Ils sont les acteurs du 
Vivre Ensemble et de l’Inclusion, qui per-
mettent à l’association de s’ouvrir davantage 
et de développer de nouvelles perspectives 
d’innovation. 

C’est tous ensemble que nous poursuivons 
notre chemin et irons plus loin. 048,50 € 3 
487,90

Pour consulter le Projet Associatif, 
scannez ce QR code
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DOSSIER : NOUVELLES FAMILLES 
DE L’Apei, QUI ÊTES VOUS ? 



ET À L’APEI ?
Les familles sont intégrées 
au projet personnalisé de 
leur proche. En plus des 
temps de partages convi-
viaux qui rythment l’année, 
des réunions trimestrielles 
sont organisées. Des infor-
mations sur la vie de l’éta-
blissement sont communi-
quées et un véritable temps 
d’échange s’instaure avec 
l’équipe de professionnels.  
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NOUVELLES FAMILLES DE L’Apei, QUI 
ÊTES-VOUS ?

Parmi les 3 challenges que s’engage à relever l’association, les familles sont toujours 
associées. Pour cela, nous souhaitons vous faire connaître nos actions, mais surtout identifier 
vos aspirations et vos besoins. C’est grâce à vous que l’Apei existe et qu’elle perdure. En 
créant des espaces de dialogue et d’échanges comme la salle Marie-Andrée Pot ou bien dans 
ce journal, nous voulons faciliter votre prise de parole. 
Alors, nouvelles familles, qui êtes-vous ? 

MME VERSCHAEVE FAMILLE D’ACCUEIL
DE XAVIER, HABITANT DE LA MARELLE 
DEPUIS 7 MOIS

Nous avons rencontré 
Xavier lors d’un Noël des 
déshérités, une association 
créée par La Voix du Nord. Il 
avait 6 ans et cherchait une 
marraine. Xavier est  pour 
moi mon quatrième enfant. 

Nous étions assez éloignés. 
Lui vivait dans un établis-
sement à Berck et j’habite 
à Bergues. Pour autant, j’y 
allais au moins une fois par 
mois. 

Après un échange avec le 
Foyer d’Accueil Médicalisé 
La Marelle, il ne souhaitait 
plus qu’une chose : y habi-
ter. Son envie était telle qu’il 
s’est même montré agressif 
envers les professionnels 
de son établissement en 
pensant pouvoir partir plus 
rapidement. C’était une pé-
riode compliquée. 
De plus, je n’étais pas consi-
dérée comme sa 

famille dans cet établisse-
ment. Il était difficile pour 
moi d’être intégrée dans 
son quotidien 

J’ai compris bien plus tard 
que son envie très forte 
d’aller vivre à Liévin était 
aussi liée à la rencontre 
d’une petite copine du-
rant l’échange. Nous avons 
bien accueilli cette relation 
qui lui apporte beaucoup, 
même s’il se montre parfois 
possessif. 

Xavier est entré à La Marelle 
en période de crise sanitaire 
et nous n’avons donc pour 
le moment pas pu échanger 
beaucoup avec l’équipe de 
professionnel. 
J’ai cependant confiance en 
elle, car Xavier semble très 
occupé. Il m’a même fait 
comprendre que je devais 
l’appeler moins souvent ! 
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DEPUIS 
JANVIER 2020

92 FAMILLES 
ONT REJOINT L’APEI 

DE LENS 

FRÉDÉRIC, TRAVAILLEUR AUX 
ESPACES VERTS DEPUIS 10 MOIS

Arrivé en décembre à l’ESAT 
Schaffner sur le site de Grenay, 
j’avais travaillé plusieurs 
années dans un autre ESAT. 

Des amis travaillaient ici et je 
passais parfois devant l’ESAT. 
Puisque ça ne se passait plus 
très bien où j’étais, j’ai fait une 
demande avec ma mère pour 
venir à Grenay. 

Je vis encore avec elle et même si on passe 
du temps ensemble, nous nous disons que 
chacun doit faire se vie ! Je suis heureux car 
à Grenay, l’accompagnement est différent et 
j’y ai retrouvé des amis et anciens camarades 
d’école. Il y a un vrai travail d’équipe et tout 
est toujours adapté à mon état de santé. Je 
trouve toujours une personne pour me soutenir 
à Grenay. 

Dès que les conditions le permettront, je 
souhaite faire une formation pour apprendre à 
lire et à écrire. 

M. BERNAERT PAPA D’ANGÉLIQUE 
HABITANTE DES GLYCINES DEPUIS 9 MOIS
Angélique a été accompa-
gnée à l’IME Malécot, après 
une année en maternelle. 
Suite à un passage com-
pliqué par une autre asso-
ciation, elle est arrivée à La 
Mascotte. 
A chaque réunion des fa-
milles j’expliquais ma situa-
tion. Après le décès de ma 
femme, je me suis retrouvé 
seul à tout gérer. 

En décembre 2019, j’ai eu le
plus beau des cadeaux de 
Noël : Angélique avait une 
place aux Glycines ! Elle s’y 
sent bien et j’ai confiance en 
l’équipe. 

Je suis heureux de retrouver 
le côté humain à l’Apei. 

Aujourd’hui, je m’inquiète 
pour l’avenir de ma fille et 
sa protection lorsque je ne 
serai plus là. Je dois choisir 
entre une tutelle ou une 
curatelle et je sais que l’Apei 
m’accompagnera. 

ET À L’APEI ?
Le service d’Aide aux 
familles et aidants 
apporte un espace 
d’écoute, d’informa-
tions, de soutien et de 
parole aux personnes 
accompagnant un 
proche en situation 
de handicap. L’as-
sistante sociale du 
siège est aussi là pour 
conseiller les familles 
sur les mesures de 
protection.

ET À L’APEI ?
Depuis plusieurs années, 
le Pôle Travail en collabo-
ration avec le dispositif 
Dequalco permet aux tra-
vailleurs de se former et 
de passer des Reconnais-
sances et Validations des 
Acquis d’Expérience. De-
puis 2014, 844 personnes 
ont obtenu une RAE



D
O

SS
IE

R

17WWW.APEI-LENS.ORG

J’ai 6 enfants et je suis pâtissier à la Vie Active. Après ma séparation en février, tout s’est enchainé. 
J’ai été accueilli au foyer Les Horizons et j’ai été agréablement surpris. Dès le départ, l’équipe a 
pensé à mes enfants en me donnant un appartement avec 3 chambres. C’était une période 
difficile pour moi, mais je me suis senti bien entouré. 

L’ensemble de l’équipe en lien avec ma tutrice, celle de mes enfants et leur éducatrice de l’ASE 
ont fait en sorte de recréer et maintenir le lien avec ma fille aînée. Dans un premier temps, je la 
voyais les mercredis lors de sorties. 

ET À L’APEI ?
Le Pôle Enfance 
développe de nom-
breuses solutions 
d’inclusion scolaire 
pour permettre 
aux jeunes d’aller 
à l’école dans des 
classes externali-
sées : ULIS en pri-
maire, UEE au col-
lège.  

Chloé était suivie au 
CAMSP depuis deux ans 
avant d’arriver au SESSAD. 
Elle a aujourd’hui trois ans 
et demi et va à l’école ma-
ternelle le matin.

Son arrivée au SESSAD 
s’est bien passée et je suis 
heureuse qu’elle ait un ac-
compagnement person-
nalisé avec une éducatrice 
et un chauffeur qui vient 
la chercher. L’éducatrice 
fait le lien avec les autres 
professionnels qui suivent 
Chloé.

Les différents dossiers sont

compliqués, je suis 
contente d’être aidée par 
l’assistante sociale. 

Pour l’instant j’aimerais 
que Chloé aille à l’école 
«classique». Il est com-
pliqué de passer le cap et 
d’envisager l’IME. Je verrai 
en fonction de son évolu-
tion. 

MME CAILLUYERE MAMAN DE CHLOÉ AU
 SESSAD LE POURQUOI PAS DEPUIS 1 MOIS

NICOLAS, HABITANT DU FOYER D’HÉBERGEMENT DEPUIS 8 MOIS

Les tutrices et l’éducatrice sont venues visiter mon appartement suite à 
la demande d’Océane pour venir me voir le weekend. Un accord a été 
passé entre tous pour qu’elle vienne uniquement dans mon apparte-
ment et en ma présence au foyer. Je suis heureux car ma fille s’entend 
très bien avec Amandine, ma nouvelle compagne, rencontrée aux Hori-
zons. 

Aujourd’hui, nous faisons de la médiation familiale pour faciliter la com-
munication entre tous et se donner un temps d’adaptation. 

ET À L’APEI ?
Pour aller toujours plus loin vers l’inclusion et 
l’autonomie des personnes, l’association est en 
train de déployer un dispositif d’habitat inclusif. 
Les habitants du Foyer d’Hébergement se sen-
tiront encore plus chez eux, dans un environne-
ment dynamique !



MME FACON MAMAN DE 
TIFFANY AU SAJ DEPUIS 7 MOIS 

Après 3 ans en école mater-
nelle, Tiffany est allée à l’IME 
jusqu’à 20 ans. Elle avait be-
soin de changer d’environne-
ment. 
Aujourd’hui, elle est accompa-
gnée au SAJ et à la Mascotte. 
Ça se passe très bien, même 
si la reprise après le confine-
ment a été compliquée. 

Je suis contente car depuis notre arrivée à 
l’Apei, nous avons beaucoup d’informations 
et d’actualités sur l’association. Dans l’ancien 
établissement de Tiffany, ce n’était pas le cas. 

Nous nous sentons bien entourées et je sais 
qu’il y a toujours quelqu’un pour me renseigner. 

Tiffany et moi aimerions participer un peu plus 
aux événements de l’association, mais sans le 
permis et en étant tributaire du bus, je ne peux 
pas toujours m’y rendre. 

MME LEFEBVRE ET M. LAMAIX PARENTS DE
MARGAUX À L’IME LÉONCE MALÉCOT 
DEPUIS 7 MOIS

Margaux a 6 ans. 
Avant d’arriver à l’IME 
en mars, elle est allée à 
l’école jusqu’en grande 
section. 

Nous avons pu mettre 
un nom sur sa maladie 
après un an d’analyse. 
C’est à ce moment là 
que nous avons fait le 
deuil réellement. 

L’attente a été longue 
pour entrer à l’IME. 
Après un temps 
d’adaptation Margaux 
a passé une semaine 
à l’IME avant le confi-
nement. Bien qu’elle 
soit très fatiguée par le 
rythme, elle va à l’IME 
avec le sourire. 

Nous sommes heu-
reux de voir que 
Margaux a une prise 
en charge adaptée 
et qu’elle progresse 
beaucoup dans son 
autonomie. 

Nous souhaitons 
l’inscrire à un sport, 
mais les clubs sont 
réticents à accueillir 
un enfant en situa-
tion de handicap

J’avais arrêté de tra-
vailler pour elle et 
aujourd’hui j’ai du 
mal à me projeter. 
Il me faut du temps 
pour me dire que ça 
y est !

ET À L’APEI ?
Le service associatif 
Des Loisirs Comme 
les Autres, propose 
aux familles des 
temps d’activités 
culturelles et spor-
tives le mercreci 
après-midi, notam-
ment en partenariat 
avec des centres de 
loisirs.

ET À L’APEI ?
Pour chaque événement 
associatif, nous nous effor-
çons de proposer des so-
lutions de transport pour 
faciliter la participation de 
tous. Le service de la vie 
associative est disponible 
pour répondre à vos be-
soins. 
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ET À L’APEI ?
Depuis 25 ans, La 
Mascotte est financée 
en grande partie par 
des dons. Chaque an-
née des centaines de 
bénévoles s’organisent 
lors de la semaine de la 
solidarité pour récolter 
cet argent. 
L’association déve-
loppe aujourd’hui de 
nouvelles formes de 
solidarité pour faciliter 
le don
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Alexia a 20 ans. Après 
l’IME de l’Apei de Bé-
thune, nous voulions 
vraiment qu’elle intègre 
la Mascotte. Nous nous 
étions renseignés sur ce 
service associatif.

Lorsqu’elle était en-
fant nous avons passé 
beaucoup de temps 
avec le corps médical, 
il y a eu des moments 
compliqués. Mon mari 
et moi sommes res-
tés soudés, nous nous 
sommes battus, tout 
en gardant notre tra-
vail à temps plein. Il est 
primordial que chacun 
soit épanoui. C’est le 
cas d’Alexia aujourd’hui 

à la Mascotte. Elle est 
toujours partante. 

On ne prend que 
le positif, bien que 
nous ayons dû faire le 
deuil d’un enfant sans 
handicap. 

Aujourd’hui, nous 
pensons aussi à l’avenir 
et nous aimerions 
qu’Alexia intègre 
progressivement le 
SAJ et peut-être les 
Glycines. Nous nous 
inquiétons quant à la 
pérennité du service 
de La Mascotte qui ne 
fonctionne que grâce 
aux dons.  

ET À L’APEI ?
L’inclusion par le 
travail en milieu 
oridnaire est un 
défi dont nous nous 
emparons. En 2020 
deux postes de 
Conseiller en Inser-
tion Professionnelle 
ont été créés au 
SAMO et à l’ESAT. 
Rendez-vous page 
6 pour en savoir 
plus !

MME LECLERCQ MAMAN D’ ALEXIA AU
SERVICE ASSOCIATIF LA MASCOTTE DEPUIS 1 MOIS

J’ai 25 ans et je vis encore chez ma mère 
à Dourges. Après être allée au SESSAD 
de Douai, on m’a orientée vers le SAMO.

Je suis contente de mon 
accompagnement là bas, car j’ai appris 
à prendre le bus, passer des appels ou 
encore le code de la route. Actuellement 
je cherche un emploi suite à mon bac 
professionnel. 

Je sais qu’un jour je devrai quitter le nid, 
mais pour l’instant je ne me sens pas 
encore prête ! 

En plus du SAMO, je suis suivie par la plateforme d’inclusion pro-
fessionnelle de l’IEM de Liévin. On y fait par exemple des ateliers 
théâtre qui nous aident à mieux communiquer avec les autres, ou 
encore des cours de simulation de conduite. 

Depuis le lycée, j’ai eu la chance de faire différents stages en centre 
de loisirs, halte-garderie, j’aimerais en faire d’autres. 
Aujourd’hui je souhaiterais apprendre à prendre le train seule et à 
organiser mes vacances. 

KATIA, ACCOMPAGNÉE PAR LE SAMO DEPUIS 1 AN

SOUTENEZ LA 
MASCOTTE ! 

FAITES UN DON SUR : 
WWW.APEI-LENS.ORG



ET À L’APEI ?

Ethan, Joham, Mustapha, Vadim, Sofiane, 
Aaron et Noevan ont fait leur rentrée à 
l’école Jules Verne à l’Unité d’Enseigne-
ment en Maternelle Autisme. 

Comme dans n’importe quelle classe les 
journées ont leur propre rythme : temps 
calmes, activités, accompagnements indi-
viduels et récréations communes avec les 
autres élèves.

Les enfants sont accompagnés par 7 profes-
sionnels à ce jour. En plus des différents ob-
jets et outils sensoriels, la classe bénéficie-
ra bientôt d’une tablette tactile.

Comme le rappelle l’équipe de profession-
nelles, il y a un gros travail d’échange avec 
l’ensemble des personnes qui entourent les 
enfants au quotidien. 

Les parents sont appelés chaque vendredi 
pour faire le point sur le planning de la se-
maine suivante afin de répondre au mieux 
aux besoins de leur enfant. Des visites à do-
micile sont organisées pour accompagner 

les proches et créer une harmonie entre 
la maison et la classe. « Si les parents se 
sentent bien, l’enfant aussi » affirme l’ensei-
gnante. 

Les professionnels extérieurs à l’UEMA sont 
aussi contactés pour permettre une cohé-
rence dans le suivi de l’enfant à chaque mo-
ment de sa vie. 

Encore en période d’adaptation, les enfants 
viennent aujourd’hui à l’école avec plaisir et 
chacun trouve ses marques.

Cette ouverture a été saluée par Sophie 
Cluzel, secrétaire d’Etat en charge des per-
sonnes handicapées qui est venue rencon-
trer les enfants, leur familles et les profes-
sionnels le 7 septembre dernier. 
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Mes deux garçons Kylian et Ethan sont 
autistes. Lorsque Kylian a été diagnostiqué, 
les doutes se sont posés pour Ethan. Je me 
suis alors mise en allocation journalière de 
présence parentale pour mettre rapidement 
les choses en place. Ce qui est le plus pesant 
est tout le côté administratif, bien que l’Apei 
m’ait beaucoup soutenue. 

7 mois après avoir fait les dossiers MDPH, j’ai 
reçu les notifications. Au SESSAD il n’y avait 
qu’une place, j’ai donc dû «faire un choix» 
et Ethan y est entré. Kylian lui était scolarisé 
et a eu la chance d’aller au SESSAD ensuite. 
Je suis reconnaissante des professionnels 
car ce sont eux qui m’ont appris à connaître 
mon fils. Aujourd’hui mes garçons entrent 
progressivement en contact l’un avec l’autre. 

Lorsque j’ai su pour l’UEMA, j’ai été très 
surprise de la rapidité avec laquelle elle a 

été mise en place. Je suis heureuse de voir 
mon fils entouré de personnes formées à 
l’autisme. Aujourd’hui Ethan et Kylian sont 
scolarisés à temps plein ce qui me permet 
de souffler un peu. Jusqu’ici mes journées 
se passaient sur la route pour aller à des 
rendez-vous. 

Aujourd’hui il est difficile de se projeter, mais 
ce que je sais, c’est que je souhaite que mes 
garçons restent le plus longtemps possible 
à l’Apei. 

MME GAUTHIER MAMAN DE ETHAN, A L’UEMA JULES VERNE DEPUIS 1 
MOIS ET KYLIAN SUIVI AU SESSAD
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« A TRAVERS CES TÉMOIGNAGES, C’EST 
EN QUELQUE SORTE TOUTE NOTRE VIE 
QUI DÉFILE. »
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Angélique, Chloé, Katia, Frédéric et tous les 
autres.

Le témoignage des familles nous rappelle à quel 
point être parents, frère ou sœur, ou proche, n’a 
rien d’un parcours idéal.

A travers ces témoignages, c’est en quelque 
sorte toute notre vie qui défile. La découverte 
du handicap, soudaine chez les uns, progressive 
chez d’autres. La douleur, parfois l’isolement, 
avant de mettre en place tous les dispositifs 
permettant de faire face.

Mi-parents, mi-éducateurs, toujours sur le qui-
vive…

Les enfants grandissent. Chacun doit faire face 
à des choix impossibles, et adapter sa vie. On 
se demande comment on va faire face à telle ou 
telle difficulté, et en général on s’en tire plutôt 
mieux que prévu. Et puis il y a des rencontres : 
des professionnels engagés, des familles qui ont 
un vécu similaire, des personnes accompagnées 
formidables. La création d’une structure peut 
tout changer du jour au lendemain, comme en 
atteste le témoignage de la famille d’Ethan et 
de Kylian. Ici des créations de places à l’UEMA, 
là une action de parrainage qui rapproche les 
personnes...

Le succès de notre association repose sur un 
triptyque : parents, personnes accompagnées 
et professionnels. C’est à partir de la cohésion 
et la recherche de solutions en commun que 
nous pouvons adapter les projets de vie. La 
solidarité, à l’image de la Mascotte, permet 
d’éviter les ruptures de parcours.

Nous le voyons, les projets des jeunes parents 
évoluent et les dispositifs d’accompagnement 

en milieu ordinaire se développent. Mais la 
situation actuelle laisse trop de familles dans 
la précarité ou dans d’insoutenables situations 
d’attente. Nous avons donc besoin de parents 
pour échanger, partager, s’informer, mais aussi 
porter notre message au sein de la société. La 
gouvernance parentale de notre association 
joue ici un rôle essentiel.

Et ne nous quittons pas sans avoir rappelé 
les coordonnées de notre service d’aide aux 
familles et aidants : 

aideauxaidants@apei-lens.org

A bientôt !

Thibaud
Legleye

Président Adjoint
Papa de Jules

et de Capucine qui est 
accompagnée à l’IME

Pour conclure, je sou-
haite partager avec 
vous la nouvelle cam-
pagne menée par 
l’Unapei, notre mouve-
ment national (flashez 
le QR code avec votre 
smartphone pour voir 
la vidéo)



LE CONGÉ DE PROCHE AIDANT 
INDEMNISÉ
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À NOTER

Depuis le 30 septembre, le congé proche 
aidant est indemnisé. Il permet aux salariés 
des secteurs privé, public, aux indépendants et 
demandeurs d’emploi qui accompagnent un 
proche en perte d’autonomie, en situation de 
handicap ou gravement malade, de cesser leur 
activité pendant un temps.

D’une durée de trois mois, ce congé peut être 
renouvelé jusqu’à un an maximum. 
« Le montant de l’allocation journalière du 
proche aidant (AJPA) est fixé à 52,08 € pour 
un aidant qui vit seul et à 43,83 € pour une 

personne vivant en couple. » (service-public.fr) 
Le salarié a droit à 22 jours d’allocation 
journalière de proche aidant par mois, qui 
peuvent être versés en demi-journées, sauf 
pour les demandeurs d’emploi. 

Pour plus d’informations rapprochez vous 
de votre caisse d’allocations familales ou 

contactez le service d’Aide aux Familles et 
Aidants de l’association : 

aideauxaidants@apei-lens.org 
03 21 79 16 39

À FAIRE 
Louvre-Design, une exposition originale qui 
célèbre les origines du design de l’antiquité 
à nos jours. Dans le cadre de Lille Métropole 
2020, Capitale Mondiale du design.

Exposition gratuite du 7 octobre au 01 février, 
dans le pavillon de verre du Louvre-Lens. 

À LIRE 
Disponible à l’espace documentaire du Pôle 
Associatif : le nouveau numéro de « Faire 
face», le magazine de l’APF. Un dossier spécial, 
complet, dédié aux tutelles/curatelles.

Quand le handicap s’invite au cours de la 
vie, 2019, Eres Anne Boissel. Comprendre 
les bouleversements qui arrivent avec le 
handicap, tant pour la personne concernée 
que les proches et les aidants. 

À DÉCOUVRIR / AGENDA

À DÉCOUVRIR
3 & 10 novembre 
14h à 15h :
Visioconférence sur la santé des ai-
dants organisée par La Mutualité 
Française en partenariat avec l’Apei 
de Lens. 
Connectez-vous le jour J sur la page 
https://hautsdefrance.mutualite.fr/ac-
tualites/sante-des-aidants-theatre-en-
direct-arras-lens-henin/

4 décembre 
La Marelle organise son marché de 
Noël sous forme de drive. Après 
commande sur catalogue et par télé-
phone vous pourrez venir retirer vos 
achats dans les jardins de La Marelle. 

AGENDA
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VISITE DE SOPHIE CLUZEL, SECRÉTAIRE D’ETAT AUPRÈS DU PREMIER MINSITRE EN 
CHARGE DES PERSONNES HANDICAPÉES 

Hospimedia, 08.09.2020

Télégohelle, 11.09.2020

LA PRESSE PARLE DE NOUS

Voix du Nord, 08.09.2020

Pour revoir le reportage, flashez 
ce QR code à l’aide de votre 
smartphone !

HOMMAGES
Michel RAIA (13.07.2020)
Ancien salarié de l’association Michel a été 
comptable à l’ESAT durant 32 ans. 

Bruno BUQUET (28.07.2020)
Agé de 59 ans, Bruno était habitant des 
Glycines. Son frère Michel Buquet est un 
ancien administrateur de l’association.

Nadège BUCHART (19.09.2020)
Agée de 54 ans, Nadège était accompagnée 
par le SAMO.

Roland COURBOIS (05.10.2020)
Ancien salarié de l’ESAT, Roland était 
résidant à l’EHPAD le Pain des Alouettes de 
Sallaumines. Il participait régulièrement aux 
rencontres du service des Retraités d’ESAT. 

Simone MIKOLAJACK (17.09.2020), 93 ans, 
une des premières salariées de l’association

L’association tient à  rendre hommage à une 
éducatrice de la première heure, relayée par 
les  amis fidèles, les parents et les personnes 
accompagnées qui ont eu la chance de 
connaître « Madame Simone » au centre 
Malécot.
Elle était une figure de sagesse, de 
bienveillance, respectée de tous, précieuse 
pour l’équilibre de cette communauté.
Ses conseils, son bon sens, sa modernité tout 
au long de son parcours jusqu’à sa retraite 
tardive ont marqués chacun. Le milieu 
professionnel était sa famille de cœur.
Nos pensées affectueuses l’accompagnent 
dans l’au delà.



Préparez les fêtes et soutenez l’Apei
commandez vos cadeaux dans

le catalogue de Noël

Apei de Lens et environs
22 rue Jean Souvraz, 62300 Lens

Tél. : 03 21 79 16 39
contact@apei-lens.org

Retrouvez toutes nos actualités sur :
www.apei-lens.org 

Twitter : @apei-lens


